
Dossier :  
Le Christ,  

chemin de nos vies
PAGES 4-10

Tous réunis 
autour des 
plus fragiles
PAGE 19

gg
Aix-les-bains
magazine

MAGAZINE PAROISSIAL

accueil@paroisseaixlesbains.fr

Notre vie 
comme  
un chemin  
de Pâques

Bimestriel

Crucifixion, Fresque de la cathédrale 
ukrainienne Vladimir Le Grand, Paris.

 
©

DR 
©

CI
RI

C

N° 407 - MARS 2023



Par
Père

Vincent Coutin
Curé de la paroisse

Éditorial

Remise des textes 
pour le prochain numéro 

avant le 5 juin 2023

accueil@paroisseaixlesbains.fr 
Tél. : 04 79 61 25 85

ÉDITORIAL� P. 2
Relire sa vie

À CONTRE-COURANT� P. 3
Non, pas la croix !

DOSSIER� P. 4-10
Le chemin de la vie

CAHIER CENTRAL� P. 11-14 

BRÈVES� P. 15

VIE DE LA PAROISSE� P. 16-22
Les cendres, un chemin vers le bonheur
Bol de riz au Vieux moulin
Vacances en paroisse 
Aumônerie
Messe de la santé  
Rencontre et partage 
Veillée de prière et de consolation
Vision commune
Prier ensemble pour l’unité des chrétiens

Joie de la rencontre et défi à relever
Déconfinons nos coeurs

LITURGIE / CARNET� P. 19
Calendrier des offices
Nos joies, nos peines

MÉDITATION� P. 20
Pâques : où est-il le Ressuscité ? 

EN CAHIER CENTRAL

Le diaconnat  
permanent  
en Savoie

Le diaconat  
permanent 

 en savoie

De gauche à droite :
Denys Harreau,

Franck Colonel-Bertrand,
Bernard Danerol.

Ils sont trente diacres encore en 
pastorale dans les diocèses de Savoie 

avec une moyenne d’âge de 70 ans. 
NOUS EN AVONS RENCONTRÉ 

TROIS : Bernard Danerol, 
diacre depuis 1994, en charge du 

diaconat dans les diocèses savoyards, 
Denys Harreau, diacre depuis 2005 et 

enfin Franck Colonel-Bertrand, 
ordonné en 2010.
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Restauré au moment de Vatican II,
comment décririez-vous ce qu’est
le diaconat permanent ?
Bernard Danerol : Il faut remonter aux origines du 
diaconat dans le livre des Actes des Apôtres. Les 
apôtres ont été interpellés par une communauté 
chrétienne. Des personnes étaient délaissées 
dans cette dernière, car d’origine grecque et non 
juive. Les diacres n’ont pas la charge de la com-
munauté. Ce sont des témoins du Christ serviteur.
Denys Harreau : Le diaconat se veut un lien entre 
la société civile, le monde du travail, le monde 
associatif, le monde du voisinage et l’Église. 
Lorsque j’étais encore dans la vie profession-
nelle à la ville d’Aix-les-Bains, certains savaient 
que j’étais diacre, d’autres savaient que visible-
ment j’étais un catho et ça m’est arrivé plusieurs 
fois que des gens me demandent de prier pour 
leurs proches.
Franck Colonel-Bertrand : Nous vivons notre 
quotidien selon trois axes principaux, la liturgie, 
le service de la Parole et la charité.

Comment avez-vous été appelés ?
DH : Mon intuition diaconale remonte à très long-
temps. C’est ma femme Marielle qui l’a eu au 
moment de notre mariage. Cette intuition est 
restée dans notre cœur. Et puis, j’ai ressenti de 
nouveau un appel dans un moment, peut-être le 
moins favorable de ma vie. J’en ai parlé à notre 
curé de l’époque, c’est comme ça que les choses 
ont démarré.
BD : Je dirais que c’est le fruit d’un cœur à cœur et 
corps à corps avec le Christ depuis mon enfance. 
Un jour, on est venu me demander si j’avais déjà 
pensé au diaconat. Sur le moment c’est la surprise 
et puis on chemine pendant plusieurs années.
FCB : Ça a commencé par une surprise. Un jour 
j’ai vu débarquer chez moi un prêtre qui m’a sol-
licité pour marcher vers ce sacrement.
Et je me suis longtemps demandé, pourquoi 
moi ? J’ai eu un cheminement long de plus de 
dix ans. En y repensant, je me suis souvenu que 
dans ma jeunesse, à 18 ans, j’avais envisagé de 
devenir moine. •••

«
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«M
a vie, je la vis dans la foi au 
Christ qui m’a aimé et s’est livré 
pour moi » (Ga 2,20) 
C’est cette intuition de saint 
Paul qui anime ce numéro 

pascal du magazine. Relire sa vie, pour en comprendre 
le sens, c’est une bonne chose. Cela permet de saisir ce 
que nous vivons, discerner sa direction profonde. 
Cette attitude est source de joie car elle nous unifie 
et nous permet de se retrouver. « Le mystère de 
l’homme ne s’éclaire vraiment que dans le mystère du 
Verbe incarné. Nouvel Adam, le Christ, dans la révélation 
 même du mystère du Père et de son amour, manifeste 
pleinement l’homme à lui-même et lui découvre 
la sublimité de sa vocation » (Gaudium et Spes 22, 
Vatican II). Jésus a vécu et nous présente ce que Dieu 
a voulu pour l’homme, et rejoint ainsi chaque étape 
de nos vies. Le cœur de sa vie, c’est son mystère 
pascal : sa mort et sa résurrection. Il assume sa vie 
comme un don au Père, il porte le soin du monde, 
le désir de leur salut. Il livre sa vie, s’abandonne au Père. 
Trois jours après, il la reprend, nouvelle, lumineuse, 
disponible aux autres. 
Relire notre vie à l’aune de sa Passion et de 
sa Résurrection nous permet d’assumer nos joies 
à la lumière de Pâques et nos épreuves avec la force 
de la Passion.
Les personnes qui témoignent nous invitent à faire, 
chacun, cette relecture.
Que célébrer le Christ cette année soit source de grâce 
dans notre vie !

Relire sa vie
Rendez-vous
LES RAMEAUX

Messes avec bénédiction 
des rameaux
Samedi 1er avril à 18 h 
à Saint-Joseph et à 18 h 
à Tresserve
Dimanche 2 avril
• 9 h 15 : Procession dans le 
village de Méry et messe  
à l’église St-Jean-Baptiste
• �10 h Notre-Dame
• �10 h 45 Saint-Simond
• �18 h Notre-Dame

JEUDI SAINT 6 AVRIL
Célébration de la Cène 
à 18 h à Drumettaz-
Clarafond et 20 h à Notre-
Dame

VENDREDI SAINT 7 AVRIL
Célébration de la Passion 
à 18 h au Viviers-du-Lac 
et 20 h à Notre-Dame

VEILLÉE PASCALE 
SAMEDI 8 AVRIL

20 h 30 à Notre-Dame 
avec bénédiction du feu 
nouveau et baptême de 
Benjamin

JOUR DE PÂQUES 
DIMANCHE 9 AVRIL

• �Messe à 9 h 30 à 
Drumettaz-Clarafond

• �Messe à 10 h à Notre 
Dame

• �Messe à 10 h 30 à 
Tresserve

• �Messe à 18 h à Notre-
Dame
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N otre vie ne serait-elle qu’une longue montée au calvaire avant 
d’obtenir la résurrection ? C’était un peu ce que l’on nous serinait 
dans l’éducation très judéo-chrétienne de notre enfance. Être heu-
reux sur la terre n’était pas le but. Le but était de gagner son pa-

radis. Le but était de sauver son âme (la nôtre, pas celle des autres !) Et pour 
cela, il fallait souffrir !
On oubliait que Dieu, le Dieu de Jésus-Christ nous veut heureux… Heureux, 
Heureux… Cela revient dans de nombreux passages, et pas seulement au 
futur, mais bien au présent…
Alors, je crois que toutes les pénitences qu’il fallait s’infliger, (et certaines 
tendances actuelles n’y reviennent-elles pas ?) toutes les privations soi-di-
sant nécessaires, ne pourront jamais rajouter une minute à notre éternité ! 
Le Royaume est déjà là… Imparfait, certes. À construire, certes. Mais il est 
donné. Il est donné pour le temps d’aujourd’hui, il est semé en nous et c’est 
à nous de le faire grandir… Ce bonheur inouï promis par Jésus…
Bien sûr, dans nos vies, nous rencontrons de nombreuses croix… Mais elles 
ne sont pas là pour nous faire gagner notre paradis. Elles sont là parce que 
c’est l’essence même de la vie de comporter des périodes plus difficiles. La 
vie n’est pas un long fleuve tranquille ni pour l’homme, ni pour les animaux, 
ni pour la Création tout entière ! Rien ne se crée sans déchirure : la fleur dé-
chire le bourgeon, l’herbe déchire la graine, l’enfant déchire sa mère, le cœur 
de Jésus est déchiré pour laisser couler la source de vie…
Dieu ne veut pas la croix… Jésus lui-même a prié pour qu’elle s’éloigne… Dieu 
ne veut pas la croix pour nous. Il nous aide même à la traverser, à la porter, 
quand elle se présente.
Notre chemin vers la résurrection passe d’abord par une volonté de bonheur, 
un bonheur à débusquer, à créer, à cultiver, à arroser. Chaque fois que nous 
donnons du bonheur, de la joie, nous sentons en nous comme une eupho-
rie, comme un avant-goût de résurrection.
Merci Seigneur pour tous ces petits et grands bonheurs qui sont un avant-
goût de la grande plongée dans ton amour pour l’éternité…

Hélène

CONTRE-COURANTCONTRE-COURANTA

Non, pas la croix !

Bloc-notes

BULLETIN D’ABONNEMENT ET DE SOUTIEN
Au journal Aix-les-bains magazine

ABONNEMENT pour un an soit 5 numéros du journal paroissial Aix-les-bains magazine : 15 €

SOUTIEN AU JOURNAL Aix-les-bains magazine :❏ 20 € ❏ 30 € ❏…. €

Nom............................................................................................... Prénom....................................................................................................

Adresse .........................................................................................................................................................................................................

Code postal ..................................................  Commune..................................................................................................................................

Tél. ...............................................................Mail..........................................................................................................................................

Date : .............................................................Signature..................................................................................................................................

Envoyer ce bon accompagné du chèque à l’ordre de : Paroisses d’Aix-les-Bains
Adresse : Presbytère Notre-Dame, 19, bd des Côtes 73100 Aix-les-Bains

✁

Vacances en Paroisse
Lundi 17 avril pour tous les jeunes 
de 7 à 17 ans

Formation catéchétique pour adultes
Vendredi 28 avril, 20 h, Vieux-
Moulin : « Jésus enseigne »

Venue du chanteur chrétien Laurent 
Grzybowski

le samedi 29 avril, animation de la 
messe de 18 h suivie d’un concert 
à 20 h 30 en l’église Notre Dame

Dimanche Fraternel
7 mai et 4 juin à Notre-Dame

Eveil à la Foi
Samedi 1er avril à 10 h au Vieux-
Moulin

Retraite de Première Communion
à Tamié les 22 et 23 avril

Première Communion cœur de ville 
et bords du lac

le dimanche 21 mai à Notre Dame
Première communion des coteaux 
du Revard

le 4 juin à Drumettaz
Profession de Foi des jeunes 
de l’aumônerie et des écoles 
catholiques

le dimanche 4 juin
Communion des écoles catholiques

le dimanche 11 juin à 10 h à Notre 
Dame

Sortie de fin d’année pour les 
familles du catéchisme

le 24 juin
Sortie Hautecombe pour les CM2

le samedi 1er juillet
Camps des collégiens

à Valloire du 1er au 5 juillet.

 © DR
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Dossier

Le chemin de la vie

« Pâques… Passage »

Le frère Denis Dufournet est franciscain 
capucin à Chambéry. Il évoque la richesse 
de la fête de Pâques.

P our Israël :
- C’est le passage miraculeux de la mer.
- C’est le passage d’un ramassis d’exclaves 
pour devenir le peuple de Dieu, le peuple 

de l’Alliance.
- C’est le passage à travers le désert pour arriver en 
terre promise.
Pour les enfants d’Israël, quel souvenir, quel passage, 
quelle Pâque !
Et pour nous, chrétiens, c’est le passage de Jésus-
Christ au milieu de son peuple pour nous entrainer 
à sa suite et nous offrir sa Pâque, son passage de la 
mort à la résurrection, à la vie.

Chaque année, l’Église nous propose 
pendant le temps de carême de réveiller 
en nous l’espérance de Pâques. Le mer-
credi des Cendres, elle nous présente 
trois pistes pour prendre le chemin de 
notre résurrection. L’évangile de ce jour 
nous dit en effet :

1) Quand tu pries : ton chemin vers Dieu.

2) Quand tu fais l’aumône : ton chemin vers tes frères.

3) Quand tu jeûnes : la reprise en main de ta vie.

Nous savons que pour ressusciter avec le Christ, pas 
de meilleur chemin que celui de Jésus-Christ.
Dans l’histoire de l’Église, il est des saintes et des 
saints qui ont essayé de mettre, au mieux, leurs pas 
dans les pas du Seigneur.

Saint-François d’Assises.

Nous savons que 
Dieu nous attend 
tous sur le seuil 

de sa maison.

Comment ne pas repenser à saint François d’Assise, 
lui qui a tellement voulu calquer sa vie sur celle de 
son Seigneur que Dieu lui a fait grâce des stigmates, 
« Signes de conformité avec le Christ mort et ressus-
cité ».
Pour lui, Dieu était devenu « Mon Dieu, Mon Tout ».
Il pouvait le contempler dans l’humilité de la crèche 
et dans son amour sur la croix. Il le retrouvait dans 

la richesse et la beauté de la création.
Les autres étaient pour lui des frères : qu’ils soient grands seigneurs 
ou manants, lépreux ou brigands, même en pleine croisade, le sul-
tan était devenu son ami, un frère.
Lui-même avait abandonné triste richesse pour épouser « Dame 
Pauvreté » comme il aimait l’appeler. Ainsi libéré, il pouvait donner 
toute la place à Dieu.
Nous savons que Dieu nous attend tous sur le seuil de sa maison. 
Sans attendre notre mort, c’est là, maintenant, chaque jour que nos 
gestes et nos paroles doivent avoir déjà le bon goût de la vie, de la 
résurrection. « C’est en aimant que nous passons de la mort à la vie ».

Frère Denis
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Dossier

317. Si la famille parvient à se concen-
trer dans le Christ, il unifie et il-
lumine toute la vie familiale. Les 

douleurs et les angoisses sont vécues en communion 
avec la Croix du Seigneur, et l’embrasser permet d’af-
fronter les pires moments. Dans les jours difficiles 
pour la famille, il y a une union avec Jésus abandon-
né qui peut aider à éviter une rupture. Les familles 
atteignent peu à peu, « avec la grâce de l’Esprit saint, 
leur sainteté à travers la vie conjugale, en participant 
aussi au mystère de la croix du Christ, qui transforme 
les difficultés et les souffrances en offrande d’amour ». 
D’autre part, les moments de joie, le repos ou la fête, et 
même la sexualité, sont vécus comme une participa-
tion à la vie pleine de sa Résurrection. Les conjoints 
constituent par divers gestes quotidiens ce « lieu théo-
logal où l'on peut faire l’expérience de la présence mys-
tique du Seigneur ressuscité ».

Pape François, Amoris Laetitia, Propositions d’une spiritualité pour les familles

Ensemble en prière à la lumière de Pâques

François, lors de sa rencontre avec les jeunes,  
au Largo Carlo Felice de Cagliari en Sardaigne, Italie.

318. La prière en famille est un moyen privilégié pour 
exprimer et renforcer cette foi pascale. On peut 
réserver quelques minutes chaque jour afin d’être 

unis devant le Seigneur vivant, de lui dire les préoccupations, prier 
pour les besoins de la famille, prier pour quelqu’un qui traverse un 
moment difficile, afin de demander de l’aide pour aimer, rendre grâce 
pour la vie et pour les choses bonnes, pour demander à la Vierge de 
protéger par son manteau de mère. Par des mots simples, ce mo-
ment de prière peut faire beaucoup de bien à la famille. Les diverses 
expressions de la piété populaire sont un trésor de spiritualité pour 
de nombreuses familles. Le chemin communautaire de prière at-
teint son point culminant dans la participation à l’eucharistie en-
semble, surtout lors du repos dominical. Jésus frappe à la porte de 
la famille pour partager avec elle la cène eucharistique (cf. Ap 3, 20). 
Les époux peuvent toujours y sceller de nouveau l’alliance pascale 
qui les a unis et qui reflète l’Alliance que Dieu a scellée avec l’huma-
nité à travers la Croix. L’eucharistie est le sacrement de la nouvelle 
Alliance où est actualisée l’action rédemptrice du Christ (cf. Lc 22, 
20). Ainsi, on se rend compte des liens intimes existant entre la vie 
matrimoniale et l’eucharistie. La nourriture de l’eucharistie est une 
force et un encouragement pour vivre chaque jour l’alliance matri-
moniale comme « Église domestique ».
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Nom de la rubriqueDossier

La famille Jadoun est arrivée en 
France en mai 2018. Ayant fui 
la guerre en Syrie, le père, Simon, 
la mère, Sawsan, et leurs trois 
filles se sont installés à Aix-les-
Bains. Sawsan et les siens 
ont accepté de témoigner.

Pouvez-vous nous parler de votre 
parcours depuis votre arrivée 
en France, en mai 2018 ?
Au début, toutes nos préoccupations 
ont été portées sur nos trois filles pour 
qu’elles intègrent le lycée et l’université, 
en ayant l’aide de la ADDCAES (Associa-
tion départementale pour le dévelop-
pement et la coordination des actions 
auprès des étrangers de la Savoie).
Dès le premier jour de notre arrivée, nous 
avons rencontré le secours catholique qui 
nous a beaucoup aidés, tant sur le plan 
matériel (meubles, …) que linguistique.
Nous nous sommes installés pendant 
trois mois dans une maison qui nous 
avait été prêtée, le temps de commencer 
à faire les démarches de demande d’asile.
Aujourd’hui, quelles sont 
les difficultés qui perdurent ?
Ça a été un parcours très difficile, cela 
nous a demandé beaucoup de patience, 
d’efforts et de flexibilité pour accepter 
une réalité qui était souvent différente 
de ce que nous pensions trouver.
On a eu beaucoup de difficultés, certaines 
perdurent jusqu’à aujourd’hui, comme :
• �la langue, qui a toujours été plus fa-

cile pour nos filles que pour nous, les 
parents.

• �nous avons eu des difficultés concer-
nant la recherche d’un emploi adapté. 
Et cela dure encore aujourd’hui pour 
Simon : il était avocat pendant plus de 
vingt ans en Syrie et il doit repartir à 
zéro et tout reconstruire.

• �en ce qui concerne notre fille aînée, elle 
a essayé de continuer ses études alors 
qu’elle était en deuxième année de mé-
decine en Syrie, mais elle n’a pas réussi 
et elle a donc dû changer son parcours.

Quelles sont les réussites dont vous 
êtes fiers ?
Il y a quand même de vraies réussites :

• �nos deux autres filles ont réussi leur 
bac du premier coup et ont commen-
cé leurs études supérieures.

• �j’ai trouvé un travail à temps partiel 
dans une école. Je suis très contente 
et j’espère avoir plus d’heures à la ren-
trée prochaine. Je suis aussi bénévole 
au Secours catholique.

• �nous avons réussi à construire des re-
lations au sein de la communauté fran-
çaise où nous avons maintenant de 
véritables amis.

• �Simon et moi avons pu améliorer notre 
niveau en français et obtenir le niveau 
delf B1.

Comment avez-vous surmonté les 
difficultés ?
Le fait que nous soyons une famille 
unie a joué un rôle essentiel de soutien 
pour nos premiers pas en France. Nous 
avons cheminé ensemble pour atteindre 
le but que nous nous étions fixé : assu-
rer notre avenir dans ce pays. Le soutien 
qu’on a eu de la part de nos amis fran-
çais nous a permis de mieux nous inté-
grer et d’améliorer la langue française 
par les échanges nombreux avec eux.
Pouvez-vous nous parler 
de la situation en Syrie actuellement ?
La situation en Syrie, on ne peut pas la 
résumer en quelques mots mais on peut 
dire qu’elle empire chaque jour.
Vous êtes chrétiens orthodoxes. 
Quelle est la situation des chrétiens 
en Syrie ?
Les chrétiens syriens, orthodoxes, catho-
liques et protestants, sont une minorité 
d’environ 8 %, et beaucoup d’entre eux 
sont partis pendant la guerre. Avant le 
conflit, nous vivions nos rituels religieux 
et nos croyances librement.
Comment fêtiez-vous Pâques 
en Syrie ?
Pâques en Syrie, c’est comme Noël en 

France ! Nous vivons cette fête avec beau-
coup de joie lors de nombreuses célébra-
tions. Pendant la fête des Rameaux, les 
enfants et leurs parents vont à l’église 
avec des tenues blanches en tenant des 
bougies et des branches d'olivier. Après 
la messe, les scouts de toutes les églises 
sortent dans la rue en jouant de la mu-
sique, ils font une procession dans le 
quartier et sont suivis par toute la po-
pulation. Le même rituel se répète le 
Vendredi saint où une messe est célé-
brée le soir ; les scouts sont présents et 
jouent de la musique triste en allumant 
des bougies. Le jour de Pâques, on fait 
des visites à toute la famille et aux amis. 
La tradition est de casser des œufs co-
lorés, de les manger ainsi que du choco-
lat pendant la semaine qui suit Pâques.
Ce qui nous surprend, c’est que, pour 
Pâques, il y ait deux dates différentes 
selon les calendriers orthodoxe ou catho-
lique. On ne comprend pas que Pâques 
ne soit pas fêté en commun par tous les 
catholiques. En arabe, on dit « Jésus n’est 
pas mort deux fois. » En réalité, en Syrie, 
les gens ne font pas la différence. Tous 
les chrétiens, orthodoxes et catholiques, 
partagent les rituels et les messes lors 
des grandes fêtes.
Quelle est votre espérance 
aujourd’hui ?
Nous avons le sentiment que chacun de 
nous a porté sa croix, – et continue par-
fois de la porter – et nous espérons pour 
notre famille un avenir dans ce pays que 
nous avons choisi et qui nous a accueil-
lis. Nous souhaitons surtout que la Syrie 
redevienne comme avant, pour que les 
habitants puissent vivre de nouveau en-
semble et partager les rituels de fêtes.

Propos recueillis par Brigitte Crespo

L’exil,
un chemin difficile

La famille Jadoun.
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Nom de la rubriqueDossier

Les funérailles chrétiennes dans 
la paroisse des Douze Apôtres

L’équipe de préparation
Les entreprises de Pompes funèbres 
contactent la paroisse quand la famille 
demande des funérailles chrétiennes. La 
vingtaine de bénévoles accompagnent 
les familles en deuil, les aident à prépa-
rer et organiser la célébration des funé-
railles et apportent leur soutien lors de 
cette célébration, voire après, lors des 
messes données à la mémoire du défunt.
Ceci pour chaque communauté parois-
siale, mais aussi pour les deux salles fu-
néraires aixoises, la chapelle de l’hôpital, 
parfois le cimetière ou le crématorium 
de Chambéry pour les familles de la pa-
roisse. Chaque année, la paroisse accom-
pagne plus de deux cents célébrations.

Les familles sont-elles surprises 
que ce soient des laïcs qui les 
reçoivent ?
Que les familles s’adressent à l’Église 
est signe qu’un lien à la communauté 
chrétienne existe. Passer prier à l’église 
est une étape importante pour certaines 
familles, plus proches. Pour d’autres, il 
s’agit de respecter le souhait du défunt.
Préparer la cérémonie avec des laïcs ne 
pose aucun problème. Pour la cérémo-
nie, la présence d’un prêtre est plus ou 
moins importante. En général, les fa-
milles comprennent que les prêtres ne 

soient pas toujours disponibles.
Lors de la célébration, l’important est 
que le défunt soit accompagné religieu-
sement. En salle funéraire, à la chapelle 
de l’hôpital, au cimetière, au crémato-
rium, les célébrations ne se font qu’avec 
des laïcs.

Notre accompagnement
Les Pompes funèbres ont remis aux fa-
milles le livret Je suis la Vie. Cela leur 
permet d’avoir un premier regard sur le 
déroulement de la cérémonie, les textes 
religieux à choisir. Lors de la rencontre, 
nous approfondissons avec elles ces 
textes, ou les aidons à choisir ceux qui 
leur parlent dans leur foi, ou ceux plus 
en lien avec le défunt.
La préparation de la célébration est un 
moment fort de rencontre, d’échange 
entre les familles en deuil et l’Église. 
Nous devons être à l’écoute, en faisant 
preuve de discrétion.
L’accompagnement commence par une 
écoute bienveillante de la famille. La sim-
plicité permet de pacifier ce qui est dou-
loureux, de retrouver avec elle ce qu’il 
y a de signifiant dans la vie du défunt. 
Elle doit pouvoir exprimer son chagrin, 
son désarroi, voire sa révolte. Si elle parle 
spontanément du défunt, de ce qu’elle a 
vécu avec lui, il faut parfois deviner les 

non-dits, les blessures, les désirs de ré-
conciliation qui n’ont pu aboutir… Sans 
oublier l’accompagnement du défunt 
jusqu’au bout et l’amour partagé avec 
lui dans ses derniers moments…
Nous sommes là pour encourager, sus-
citer une parole qui permette d’enraci-
ner la célébration dans le vécu de la 
personne et celui des proches. 
Que dire, quelle parole apporter ? Il y a 
les mots de l’accueil, ceux de la présen-
tation de la célébration avec ses rites. Il 
y a la musique, les chants, les prières à 
formuler, les gestes à accompagner, et 
la Parole de Dieu à proclamer et à com-
menter… On doit concilier l’expression 
propre de chaque famille, pour célébrer 
ensemble Dieu qui accueille, pardonne, 
invite à la prière et à l’action de grâce, 
Dieu qui donne la Vie.
Choisir un chant, une musique, n’est pas 
toujours facile. Entre les demandes des 
familles et la recherche d’adéquation 
avec les rites et la foi de l’Église, c’est 
parfois un exercice d’équilibre.
Confrontés à la mort, les proches ont 
besoin de temps pour s’exprimer. Il 
faut leur offrir l’occasion de se confier, 
de se libérer, de partager, de rendre le 
défunt présent en parlant de lui, et sa-
voir prendre du temps pour eux. Ils at-
tendent la reconnaissance du défunt, et, 
plus ou moins inconsciemment parfois, 
le réconfort de l’Église.

Le message d’Espérance 
de l’Évangile est-il reçu 
par toutes les familles ?
Les funérailles chrétiennes sont un lieu 
de présentation de la foi à tous, proches 
ou plus éloignés de la vie de l’Église. La 
seconde phase de notre mission est de té-
moigner de notre espérance chrétienne 
en la résurrection et de proposer aux fa-
milles un chemin de foi et d’Espérance.
Certaines sont proches de l’Église, ré-
ceptives. D’autres, loin de la religion ou 
s’en sont éloignées. Comment parler, té-
moigner de résurrection avec les per-
sonnes en proie à l’émotion, au chagrin, 

« Je suis la Résurrection et 
la Vie : celui qui croit en moi, 

même s’il meurt, vivra »  
(Jean 11, 25)

Laïcs présidant une cérémonie funéraire.
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à la révolte ? Il faut leur permettre d’ex-
primer leur souffrance, de trouver des 
raisons d’espérer face à la mort. La dé-
licatesse est importante. Le temps de 
présence est précieux.
Les mots de la Bible sont souvent des 
mots de tous les jours, dits par des 
hommes, des femmes ordinaires, et 
par Jésus aussi. Dans la rencontre avec 
les familles, faisons résonner ces mots 
avec les nôtres : bonheur, amour, dou-
ceur, larmes, service, fardeau, réconfort… 
pour affirmer que notre vie se poursuit 
en Dieu, s’ouvre sur l’espérance en la 
vie éternelle.
Un exemple : l’Évangile des Béatitudes, 
souvent choisi… et le mot « HEUREUX ». 
« Encore » pourrait-on dire, car il n’est 
jamais facile de parler de bonheur dans 
des funérailles. Mais, chaque fois, les pa-
roles de Jésus, riches, fortes, touchent 
personnellement les familles par rapport 
à la personne décédée. Je me souviens 
d’une préparation avec une famille plu-
tôt gaie, à qui il ne revenait en mémoire 
que les souvenirs des moments joyeux 
vécus avec leur père. Ce sont ces mo-
ments de bonheur qu’ils ont exprimés 
et partagés lors de la célébration.
Parfois c’est plus complexe. Avec une 
famille très éloignée, dont le premier 
souhait était de choisir la musique pré-
férée du défunt et où les textes religieux 
n’avaient aucun écho… Ce fut douloureux.

Dans le deuil, comment 
la Parole de Dieu rencontre- 
t-elle celle d’une famille ?
La mort qui met fin à la vie terrestre 
d’une personne, est vécue comme une 
séparation, une rupture. Elle les laisse 
parfois désemparés face aux grandes 
questions sur l’au-delà et le sens de la vie.
La célébration est d’autant plus por-
teuse de l’espérance chrétienne qu’elle 
est au cœur d’un réel chemin d’huma-
nité et de foi. La Parole de Dieu nous 
protège des mots vides. Il faut prendre 
en compte les blessures pour la propo-
ser, car elle-même peut être blessante, 
parfois refusée. Il faut composer sans 
imposer, sans esquiver non plus le té-
moignage chrétien.
Les équipes sont attentives aux familles 
pour leur permettre de trouver des 

raisons d’espérer face à la mort. Avec 
certaines familles, nous sommes dans 
la « première annonce ». La Parole fait 
jaillir la parole, et dans tous les sens. Si 
nous respectons le cheminement du dé-
funt, si nous faisons parler les symboles 
liturgiques, si nous osons personnelle-
ment témoigner de notre foi, de notre 
espérance chrétienne, les familles com-
prennent que c’est le Christ ressuscité 
qui accueille leur défunt. Que c’est Dieu 
qui nous rassemble en Église lors de la 
célébration des funérailles. 

Comment ne pas faire de 
prosélytisme ?
Il y a un discernement à faire avec la 
grâce de l’Esprit saint. Que dois-je dire 
de l’attitude de l’Église ? L’Église dit que 
chacun doit chercher la vérité, mais que 
chacun doit aussi suivre sa conscience. 
Dans un monde privé de sens, où la 
mort  est occultée, l’Église est appelée à 
annoncer la Bonne Nouvelle du Christ, 
mort et ressuscité.
Il ne faut pas avoir peur de témoigner 
personnellement de sa foi. L’annonce 
de la résurrection doit se faire avec dé-
licatesse, tenant compte de la tradition 
religieuse de la personne décédée et de 
celle de sa famille. Nous ne sommes 
pas là pour convertir les familles, mais 
pour leur dire que grâce au Christ et à 
son amour, la mort est un passage, vers 
la vie en plénitude.

Nos formations
La paroisse propose des rencontres ré-
gulières entre les membres de l’équipe 
funérailles et les prêtres, pour relire nos 

pratiques et répondre aux questions. La 
pastorale des funérailles du diocèse in-
vite, une fois par an, à une formation et 
un échange avec un intervenant. Cela 
permet de se nourrir de repères person-
nels et spirituels, de confirmer notre ex-
périence et notre espérance.

En conclusion
Nous sommes là pour apporter aux fa-
milles une parole humaine, parole de 
compassion et parole de foi, au nom 
de l’Église.
Il y a toujours un écho entre les paroles 
échangées avec les familles et la Parole 
de Dieu. Personnellement, je me laisse 
travailler par cette Parole, qui me per-
met de trouver les mots justes pour 
dire la vie à venir : Jésus est passé par 
le traumatisme de la mort sur la Croix, 
mais est aujourd’hui vivant. Il est le seul 
à être passé par la mort et en être re-
venu, le seul à pouvoir nous en parler. 
M’appuyant sur sa Parole, reçue dans 
ma vie, je peux annoncer sa résurrec-
tion et celle de tout homme. La vie éter-
nelle n’est pas qu’un « après » de la vie 
sur terre… C’est aussi un « ici-bas » sous 
la forme de l’amour. 
À la fin d’une célébration, quand la fa-
mille remercie pour la cérémonie apai-
sante, le moment où elle a ressenti 
quelque chose, sans forcément savoir 
dire quoi ; si lors d’un échange lors de la 
messe en mémoire du défunt, la famille 
parle d’un accompagnement dans la sé-
rénité… je suis heureuse d’avoir rempli 
ma mission.

La compassion, la consolation du Christ 

Dernier recueillement avant 
l'inhumation d'un défunt.

>> 

 
©

CI
RI

C

8

Aix-les-bains Magazine - N°407 - Mars 2023

Dossier



Messe des funérailles d’une religieuse à St Jean Baptiste de Belleville, Paris.

à l’égard de ceux qui souffrent, qui 
meurent, de ceux qui sont dans le deuil 
et l’annonce de l’espérance chrétienne 
sont de la responsabilité de toute l’Église. 
La communauté chrétienne se doit de 
porter dans sa prière les personnes dé-
funtes et leurs proches lors des messes 
où la mémoire des défunts est rappelée 
et avoir le souci de rester en lien avec la 
famille en deuil.

Noëlle Camoz

La psychologie peut-elle aider l’individu  
face à des situations tragiques ?

Peut-elle aider à transcender les épreuves et offrir à chacun une nouvelle 
vie, une vie de « ressuscité » ? Ressusciter évoque naturellement la notion 
de mort : comment la psychologie appréhende-t-elle cette notion ? Cet article 
est une invitation à découvrir l’histoire récente des idées dans le domaine 
de l’accompagnement psychologique de l’individu qui a vu la mort de près.

Le stress post-traumatique
Dans les années quatre-vingt est appa-
rue la notion de stress post-traumatique 
qui concernait tout individu qui avait vu 
la mort de près. Il s’agissait de réparer 
une erreur d’appréciation des trauma-
tismes, La guerre du Vietnam, avec ses 
anciens combattants traumatisés qui ne 
bénéficiaient d’aucune reconnaissance, 
avait éveillé les consciences. Les psy-
chologues américains ont fait évoluer 
le concept de dépression vers une no-
tion nouvelle : le stress post-traumatique. 
S’est alors développée la théorie du dé-
briefing, qui permet à l’individu d’expri-
mer ses émotions.
Cette théorie partait du principe que la 
parole était libératrice et que le simple 
fait de parler était thérapeutique. Ce 
fut souvent une erreur : on s’est rendu 
compte très vite que le débriefing pou-
vait aggraver l’individu.
L’évolution des prises en charges fut la 
suivante : l’individu traumatisé avait be-
soin de soutien, d’écoute, d’être rassuré 
par la présence d’un thérapeute.
De là est apparu le besoin de faire inter-
venir des psychologues dès qu’une si-
tuation traumatique survenait. Le rôle 
des psychologues qui se déplacent s’est 
avéré correspondre à un besoin fonda-
mental : répondre par une présence bien-
veillante et active à la peur, celle d’être 
abandonné.

La résilience
La psychologie a évolué, par la suite, vers 
une autre notion popularisée par le doc-
teur Boris Cyrulnik : celle de résilience.
Elle vient de la physique, où l’on parle 
d’un matériau résiliant quand celui-ci 
a été déformé et retrouve ensuite sa 
position initiale. En psychologie, l’idée 
est qu’une personne qui a été traumati-
sée parvient à retrouver l’état antérieur 
dans lequel elle se trouvait. La psycho-
thérapie avait pour but d’aider l’indivi-
du à franchir cette épreuve et à tenter 
de retrouver une vie normale. Cette vi-
sion des choses est assez réconfortante, 
consolatrice. Correspond-elle à une ré-
alité ? Il me semble que l’approche psy-
chologique du stress post-traumatique 
pose la question de la légitimité du psy-
chologue sur ce terrain. On a le senti-
ment que la psychothérapie peut tout 
résoudre. Ce n’est pas toujours le cas ; 
l’approche psychologique, à mon sens, 
manque de retenue, voire d’humilité.

Réparer les vivants
Il existe une jolie expression qui nous 
vient du monde anglophone qui dit : 
« Il faut réparer les vivants. » Mais 
comment ?
Il me semble que la mission de la psy-
chothérapie est de permettre à l’indivi-
du de développer une vie intérieure pour 
mieux affronter les épreuves.

On voit aujourd’hui que l’invasion des 
réseaux sociaux fait que les gens n’ont 
plus le temps de réfléchir et de faire de 
l’introspection. La psychothérapie doit 
aider à prendre un temps de méditation, 
de silence, de repos et de recueillement. 
Le psychothérapeute doit aider l’indivi-
du à apprécier son quotidien avec des 
exercices de gratitude, à s’ouvrir sur le 
monde, à développer la curiosité et le 
goût d’apprendre. Ce sont des armes qui 
l’aideront en cas de difficultés.
Ensuite, il doit laisser la place à d’autres 
intervenants qui vont aider l’individu à 
développer leur vie spirituelle et à aller 
dans la dimension de l’élévation Ces in-
tervenants sont des personnes venues 
du monde de la religion ou de la philo-
sophie. La psychothérapie, quant à elle, 
aide l’individu à se renforcer psycholo-
giquement pour être prêt à vivre une 
aventure qui le transcende.

François Crespo
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«S oigner, c’est d’abord une 
rencontre avec une per-
sonne qui est éprouvée 
par une problématique 

de santé aiguë ou chronique. Notre com-
pétence est sollicitée pour faire un ou 
plusieurs diagnostics, pour soigner le 
patient et pour l’accompagner en com-
posant avec la réalité et la complexité de 
sa situation singulière. Comment vivre 
alors notre relation au 
Christ à travers l’exercice 
de ce métier ? Quel sou-
tien peut-on trouver dans 
la foi ? Comment Dieu 
se rend-il présent dans 
ce quotidien soignant ? 
Nous pouvons témoigner 
que notre travail, bien que 
parfois éprouvant, nous 
donne beaucoup d’occa-
sions de chercher Dieu 
et de raisons de l’implo-
rer ou de le louer. Nous 
essayons, comme dans toute vie chré-
tienne, d’exercer notre métier en vivant 
autant que possible de la vie de Dieu, 
dans la foi, l’espérance et la charité.

Choisir de soigner en faisant acte de foi :
C’est vouloir être habités intérieurement 
par la prière tout au long de la jour-
née. Nous nous demandons : qu’attend 
de moi le Seigneur ici et maintenant ? 
Quelle place puis-je lui donner dans 
mon travail ? Comment s’est-il rendu 
présent aujourd’hui à mes côtés ? Nous 
prions quotidiennement pour ceux que 
nous soignons et pour les personnes de 
nos équipes, pour que le Seigneur nous 
donne les gestes et les mots, la force, la 
douceur, l’audace, la patience, la persé-
vérance, la qualité d’écoute et d’attention 
nécessaires. Dans certaines situations 
nous pouvons exprimer dans le silence 
« Passe avant moi Seigneur (avant cette 

consultation, avant cet échange qui sera 
peut-être difficile avec mon confrère, 
avant de rentrer dans cette chambre où 
je sais que la situation est complexe), 
que ta volonté soit faite à travers-moi, 
si tu le veux ! »

Choisir de soigner dans l’espérance :
C’est décider de s’ancrer dans la confiance 
en Dieu, qui nous permet de faire face à 

la souffrance et à l’inquié-
tude. Le Seigneur nous 
invite à nous reposer en 
lui. Il est notre véritable 
appui, notre force. Notre 
acte de foi est de choisir 
de mettre notre confiance 
et notre espérance dans 
l’amour de Dieu. Jésus 
s’est fait homme, a souf-
fert la Passion, il a tra-
versé la mort et il est 
ressuscité. Nous croyons 
que nous sommes tous 

appelés si nous y consentons à nous 
laisser sauver par lui et à ressusciter 
un jour. Le mal et la mort n’auront pas 
le dernier mot même si nous faisons 
l’expérience de la souffrance. Si nous 
avons parfois la joie de contribuer avec 
les autres professionnels à la guérison 
de certaines personnes et de contribuer 
à leur bien-être, nous n’oublions pas que 
le Seigneur les appelle et les aime : quel 
projet beaucoup plus profond et impor-
tant encore pour leur plus grand bien ! 
Ainsi, le mystère de la souffrance et du 
mal auquel nous sommes confrontés ne 
nous laisse pas indifférents mais nous 
mettons notre espérance en Dieu avec 
confiance dans la grandeur de son pro-
jet pour nous.

Nous essayons de soigner avec charité :
Nous sommes confrontés régulièrement 
à la souffrance et savons que la vie de 

chaque personne a quelque chose de 
mystérieux. Comme chrétiens, nous 
savons que Dieu habite chacune des 
personnes que nous soignons ou avec 
qui nous travaillons. Dans l’Évangile de 
saint Matthieu, Jésus nous interpelle : 
« J’étais malade et vous m’avez visité » 
(Mt 25, 36). Ainsi, quand nous prenons 
en charge un malade, il est bon de se 
dire que le Christ pourrait être cette per-
sonne souffrante, âgée ou handicapée. 
Nous sommes invités à être dans une 
attitude de service avec toute notre com-
pétence professionnelle et relationnelle. 
En regardant le visage ou les mains de 
ceux que nous soignons nous pouvons 
imaginer le Christ qui souffre à travers 
lui. « Amen, je vous le dis : chaque fois que 
vous l’avez fait à l’un de ces plus petits 
de mes frères, c’est à moi que vous l’avez 
fait » (Mt 25, 40). Dieu connait notre cœur 
et celui de ceux que l’on soigne. Il souffre 
avec nous et marche à nos côtés même 
si nous ne le voyons pas ou que nous 
ployons sous le fardeau.

Enfin, il nous semble important de dire 
notre joie d’exercer ce métier et l’émer-
veillement qu’il alimente en nous. Com-
bien de fois sommes-nous témoins de 
soins effectués avec tellement de délica-
tesse ! Comment ne pas te louer Seigneur 
en voyant tout l’amour et la tendresse 
qui se déploient alors dans la relation 
de soin ! Les gestes d’attention des soi-
gnants, les compétences déployées au 
service des personnes fragilisées sont 
autant de signe de la tendresse de Dieu 
pour nous, de la générosité et de la vie 
qui se déploient tous les jours à tra-
vers chacun de nous. Dieu est à l’ori-
gine de cette vie qui nous est donnée 
et il est venu pour que nous l’ayons en 
abondance. »

Mariés et parents de trois enfants, Raoul et Marie Bacquelin sont 
tous les deux médecins en Savoie. Leur métier est de prendre 
soin des personnes avec les équipes auxquelles ils appartiennent. 
Témoignage.

Témoignage

Être médecin
et le vivre en chrétien

Exercer en vivant 
autant que 

possible de la vie 
de Dieu, dans la foi, 

l’espérance et 
la charité.
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FOND COMMUN

Le diaconat  
permanent 

 en savoie

De gauche à droite :
Denys Harreau,

Franck Colonel-Bertrand,
Bernard Danerol.

Ils sont trente diacres encore en 
pastorale dans les diocèses de Savoie 

avec une moyenne d’âge de 70 ans. 
NOUS EN AVONS RENCONTRÉ 

TROIS : Bernard Danerol, 
diacre depuis 1994, en charge du 

diaconat dans les diocèses savoyards, 
Denys Harreau, diacre depuis 2005 et 

enfin Franck Colonel-Bertrand, 
ordonné en 2010.

DIOCÈSES de SAVOIE 

I
Vi

e 
de

 l'
Ég
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Restauré au moment de Vatican II,
comment décririez-vous ce qu’est
le diaconat permanent ?
Bernard Danerol : Il faut remonter aux origines du 
diaconat dans le livre des Actes des Apôtres. Les 
apôtres ont été interpellés par une communauté 
chrétienne. Des personnes étaient délaissées 
dans cette dernière, car d’origine grecque et non 
juive. Les diacres n’ont pas la charge de la com-
munauté. Ce sont des témoins du Christ serviteur.
Denys Harreau : Le diaconat se veut un lien entre 
la société civile, le monde du travail, le monde 
associatif, le monde du voisinage et l’Église. 
Lorsque j’étais encore dans la vie profession-
nelle à la ville d’Aix-les-Bains, certains savaient 
que j’étais diacre, d’autres savaient que visible-
ment j’étais un catho et ça m’est arrivé plusieurs 
fois que des gens me demandent de prier pour 
leurs proches.
Franck Colonel-Bertrand : Nous vivons notre 
quotidien selon trois axes principaux, la liturgie, 
le service de la Parole et la charité.

Comment avez-vous été appelés ?
DH : Mon intuition diaconale remonte à très long-
temps. C’est ma femme Marielle qui l’a eu au 
moment de notre mariage. Cette intuition est 
restée dans notre cœur. Et puis, j’ai ressenti de 
nouveau un appel dans un moment, peut-être le 
moins favorable de ma vie. J’en ai parlé à notre 
curé de l’époque, c’est comme ça que les choses 
ont démarré.
BD : Je dirais que c’est le fruit d’un cœur à cœur et 
corps à corps avec le Christ depuis mon enfance. 
Un jour, on est venu me demander si j’avais déjà 
pensé au diaconat. Sur le moment c’est la surprise 
et puis on chemine pendant plusieurs années.
FCB : Ça a commencé par une surprise. Un jour 
j’ai vu débarquer chez moi un prêtre qui m’a sol-
licité pour marcher vers ce sacrement.
Et je me suis longtemps demandé, pourquoi 
moi ? J’ai eu un cheminement long de plus de 
dix ans. En y repensant, je me suis souvenu que 
dans ma jeunesse, à 18 ans, j’avais envisagé de 
devenir moine. •••

«
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DIOCÈSES de SAVOIE

L’AVENTURE « THE CHOSEN » : UNE GRANDE SÉRIE GRATUITE SUR LA VIE DE JÉSUS

II

Quelle place pour vos épouses ?
BD : Mon épouse est aussi interpellée à sa 
manière et on ne peut faire l’impasse du chemi-
nement ensemble. Elle est partie prenante pen-
dant tout le temps de discernement.
FCB : Je considère mon engagement comme le 
fruit de la fécondité de mon mariage.
DH : Ma mission de diacre ne pourrait pas être 
exercée si je n’avais pas une épouse à mes côtés, 
qui prie avec moi. C’est l’homme qui est ordonné 
mais c’est un engagement du couple.

Comment lier le service du diacre
et l’exercice d’un métier ?
FCB : Ce n’était pas forcément facile, j’avais des 
engagements d’enquêteur. Il ne faut pas tout 
mélanger, je suis resté le même. J’aime bien cette 
image du ministre du seuil. On a des pieds devant 
la porte de l’Église pour ne pas qu’elle se referme. 
Pour dire à ceux qui sont à l’intérieur d’aller dehors 
voir ce qu’il se passe et ceux qui passent qu’ils 
ont leur place dans l’Église.
BD : C’est une question d’équilibre, j’ai terminé ma 
carrière comme chef de service dans un IME. Je 
portais le souci des plus marginalisés. Le jour où 
mes collègues de travail ont su que j’étais diacre, 
ça a libéré la parole. On est là pour accompagner.
DH : Nous sommes envoyés sur nos lieux de tra-
vail. J’ai toujours eu beaucoup de facilité à parler 
de ma foi. J’étais photographe à l’inventaire du 
patrimoine. J’ai rencontré beaucoup de gens en 
souffrance et je me suis dit, je suis envoyé pour 
être présent. Être un frère.

Quelle perspective pour le diaconat 
permanent en Savoie ?
BD : C’est une grande problématique en ce 
moment. Avec la baisse du nombre de prêtres, 
on pourrait craindre que le diaconat devienne 
trop liturgie.
FCB : Le vivier de jeunes interpellés a changé. Il 
ne faudrait pas que l’on tende à faire de nous plus 
des clercs alors que le monde a besoin que nous 
soyons des signes.
DH : Il y a autant de diacre que de 
diaconat. Je ne suis pas du 
tout inquiet, je pense que le 
Seigneur continue d’ap-
peler. Il ne faut pas qu’on 
devienne des « sous 
curés » ou des « super 
enfants de chœur ».  
Il faut rester à notre 
place. C’est dans l’être 
plus que dans le faire qui 
compte.

Propos recueillis par
 Anne Charlotte de Becdelièvre

Journaliste RCF Savoie

Pour réécouter l’émission, rdv sur le site rcf.fr

•••
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Le diocèse de Savoie propose un nouveau parcours 
d’évangélisation adossé à la série The Chosen 
(les Choisis). Le réalisateur Dallas Jenkins a eu 
l’idée folle de faire la première série sur 
Jésus jamais réalisée. Sans s’attacher 
à un personnage unique, la série fait en 
sorte que s’entremêlent les destins de 
plusieurs personnages. Dans l’épisode 
1 typiquement, Jésus n’arrive qu’à la 
fin, mais on se prend de passion pour 
le destin d’une Marie-Madeleine, d’un 
Matthieu collecteur d’impôts, d’un 
Nicodème pétri de doutes par rapport 
à sa foi…
La série prends des libertés : elle installe 
les personnages aux caractéristiques psychologiques 
inventées, qui ne sont pas dans la Bible. Les 
moments de l’Évangile qui sont présentés, eux, sont 
fidèles à l’Évangile.
Les passionnés d’histoire sont touchés de voir le 
contexte de ce monde juif d’il y a 2000 ans, envahi 
par les romains. Les costumes, la manière de 
s’exprimer, les références à l’ancien Testament ont 
été l’objet d’un travail fouillé.

L’autre génie de Dallas est d’avoir inventé un modèle 
de financement complètement alternatif : financer sa 
série par les spectateurs eux-mêmes. Les saisons 1 

et 2, traduites en français, sont disponibles. 
La saison 3 est en cours de tournage. Il a 
l’objectif de lever 100 millions de dollars 
pour tourner 7 saisons. Cette série est 
gratuite : elle est accessible sur le site The 
Chosen ou sur l’application du même nom.
Le fruit majeur de la série, c’est de donner 
envie d’ouvrir la Bible et de la lire. Objectif 
des créateurs de la série : 1 milliard de vues 
à travers le monde, pour que 1 milliard 
d’êtres humains entendent parler de Jésus.
Le Parcours associé : le père Mustapha 

Amari et le pasteur Éric Célérier proposent un 
parcours d’évangélisation adossé à la série. Nous 
pouvons tous devenir ambassadeur et susciter des 
lieux de visionnage d’un épisode, suivi d’un temps 
d’échange à l’aide du guide de partage. Mobilisons-
nous pour annoncer la Bonne Nouvelle du Christ !

Agnès Getti
Contact : conversionpastorale.savoie@gmail.com

06 87 91 20 76

  «

Il faut rester 
à notre place. 

C’est dans l’être 
plus que dans le faire 

qui compte.

09173_FC_Savoie_mars_2023.indd   209173_FC_Savoie_mars_2023.indd   2 10/02/2023   11:45:4310/02/2023   11:45:43



FOND COMMUN

DIOCÈSES de SAVOIE

III

Afin de préparer l’avenir en tenant compte de la réa-
lité de ce que vit chaque paroisse, et à l’initiative du 
conseil de l’administrateur, une démarche en trois 
temps est proposée à ces « paroisses en change-

ment ». Les paroissiens sont appelés à participer à l’un de 
ces temps, ou aux trois selon leur disponibilité. Des binômes 
de laïcs formés, extérieurs à la paroisse, soutiennent ce par-
cours dans chaque lieu.

Une première demi-journée ou soirée permettra d’être à 
l’écoute du vécu actuel de la communauté paroissiale, sou-
vent répartie sur plusieurs clochers, plus ou moins éloignés, 
selon le contexte rural, montagnard ou citadin.
Un deuxième temps invitera chaque paroissien à aller inter-
roger autour de lui les personnes qui ne font pas partie de 
nos réseaux chrétiens habituels, pour mieux comprendre 
le regard et les attentes de ces personnes par rapport à 
l’Église et à la spiritualité.

Une troisième rencontre permettra de faire la synthèse de 
tout ce qui aura été exprimé, et de dégager quelques axes 
missionnaires particuliers à cette paroisse.

Il s’agit de nous mettre à l’écoute les uns des autres, à 
l’écoute des territoires que nous habitons, à l’écoute de l’Es-
prit saint ; et nous invitons les paroisses concernées, ainsi 
que tous ceux qui le souhaitent, à porter dès aujourd’hui 
cette étape de transition dans la prière, personnelle, parois-
siale, et interdiocésaine. Cela donnera également des élé-
ments au conseil de l’administrateur pour discerner les 
prochaines nominations.

Agnès Getti
Mission conversion pastorale en Savoie

Contact :
conversionpastorale.savoie@gmail.com

06 87 91 20 76

Dans une dizaine de paroisses de nos diocèses de Savoie, 
la rentrée scolaire de septembre 2023 

SERA L’OCCASION D’UNE RÉORGANISATION DES CHARGES PASTORALES. 
Les raisons en sont multiples : âge du curé dépassant les 75 ans, 

fin de mission ou de convention, etc. 

Paroisses 
en changement  
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À Saint-Pierre-d’Entremont,
 « La Taille des idées » 
selon Florence Curt

Au hameau dit « Le Château », tout au bout du chemin des Abeilles, il est un chalet qui nous 
OFFRE UN CADRE CHALEUREUX PROPICE À UNE BELLE RENCONTRE AVEC FLORENCE. 

Artiste passionnée aux talents multiples, elle nous invite à découvrir ses ouvrages riches 
et variés nés de la pierre et du dessin, entre autres bases de créations…

Dé
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DIOCÈSES de SAVOIE

IV

UN PARCOURS ARTISTIQUE  
AUX MULTIPLES FACETTES

Sa passion récurrente pour le dessin, la peinture et autres 
expressions artistiques va conduire Florence à l’école d’Art 
appliqué de Lyon. Diplômée en dessin textile, elle part tra-
vailler en Belgique dans les ateliers de décors de l’opéra de 
Liège. Le travail de multiples matériaux, et la découverte des 
outils, l’incitent à poursuivre, de retour en France, dans cette 
voie et à apprendre les bases du travail du bois.
En plus d’embauches diverses pour assurer le « gagne-
pain », son parcours se ponctue d’opportunités de travailler 
sur les décors de courts-métrages. Puis, elle intègre un ate-
lier, dans la restauration et transformation de mobilier où, là 
encore, elle peut mettre en œuvre sa créativité…
Au gré des rencontres, elle dérive du bois vers la pierre. 
Après s’être formée sur les techniques de base de la taille 
de pierre à Saint-Antoine-l’Abbaye, elle commence par des 
chantiers de restauration de patrimoines locaux, en maçon-
nerie ; aborde ensuite les techniques de ragréage de la pierre 
pour des bâtiments classés, telles l’église de Saint-Sulpice à 
Paris ou les arènes en Arles, puis taille et pose des pierres 
pour la réhabilitation d’un château à Remoulins dans le 
Gard… Chantier qui lui fera rencontrer Johann, tailleur de 
pierre depuis ses 17 ans.

JUSQU’AU COUP DE CŒUR EN CHARTREUSE
Florence va parallèlement monter son auto-entreprise ; dans 
un premier temps pour répondre à des demandes en sous-
traitance pour des chantiers en Gironde ou encore dans 
l’avant-pays savoyard.

2012 : après ce parcours initiatique, elle s’installe alors avec 
Johann à Saint-Pierre-d’Entremont au cœur de cette Char-
treuse qu’elle affectionne depuis son enfance et qu’elle consi-
dère comme l’aboutissement de son « fil rouge » … Pour la 
première fois, elle dispose d’un atelier : forte de ces expé-
riences diverses, elle se lance dans la mise en œuvre de ses 
projets, et crée l’atelier de « La Taille des idées ».
2016 : tous deux emménagent dans un chalet dont ils 
remanient l’intérieur à la hauteur de leurs compétences et 
de leurs aspirations, tout en lui annexant un nouvel espace 
fonctionnel.

UN CADRE DE CHOIX POUR LA TAILLE DES IDÉES
Depuis maintenant dix années, Florence et Johann ont su 
créer un cadre de vie familiale et professionnel harmonieux 
pour eux et leurs deux jeunes enfants Guillaume et Rachelle.
La remise, où sont entreposés outillage et matériaux à tail-
ler, façonner et l’atelier témoignent de la démarche et du 
travail accompli pour créer des ouvrages que nous avons 
hâte de découvrir.
Le travail réalisé à partir des idées foisonnantes de notre 
artiste lui valent à juste titre, « un bouche-à-oreille » qui lui fait 
honorer des commandes diverses et variées : restauration 
de bâti ancien ; création d’ouvrages taillés, sculptés, ou orne-
mentés ; pièces uniques, dans l’art de la table notamment, 
et ces temps pour le restaurant étoilé Le Clos des Sens à 
Annecy où elle marie avec raffinement la pierre et le dessin.

ENCORE DES IDÉES, DES PROJETS
Toutes ces œuvres « de taille », voire parfois monumen-
tales ne détournent cependant pas Florence de sa passion 
première pour le dessin… Ainsi, elle a pu répondre à des 
demandes spécifiques d’illustrations naturalistes. Égale-
ment le recueil de recettes et anecdotes locales écrit par 
Florent Grange dans son livre Les Carnets de Marie Fabo-
lon (1), s’émaille joliment des dessins de Florence pleins d’ori-
ginalité, de fraîcheur et de poésie…

Gabye Chevarin

(1) Livre paru aux Éditions GAP à Challes-les-Eaux

Pour tout renseignement : « La Taille des idées »
Florence Curt - 06 27 33 58 89
la.taille.des.idees@gmail.com

www.la-taille-des-idées.fr
Le Château - 73670 Saint-Pierre-d’Entremont

Ardoises pour le restaurant Le Clos des Sens.«

Illustration du chocard 
à bec jaune.

«
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Messe aux Grillons 
le 1er mars 2023

Chers amis,
il n’est pas trop tard !

Vous pouvez encore vous inscrire au pèlerinage de Lourdes organisé par 
le diocèse de Savoie, qui aura lieu du dimanche 14 au jeudi 19 mai 2023 
lors de la semaine de l’Ascension. Marie nous accompagne tout au long 
de ces journées de ressourcement spirituel, moral et physique…
Il nous reste quelques places et nous serions heureux de vous accueillir. 
Si vous souhaitez avoir un bulletin d'inscription par courrier, n’hésitez pas 
à prendre contact avec le service des pèlerinages.

Amicalement.
En union de prière,

Père Michel Euler, Administrateur 
des trois diocèses de Savoie

Pèlerinage à Lourdes 2023 : 
il n'est pas trop tard pour  
vous inscrire !

DIOCÈSE DE CHAMBÉRY
2 place Cardinal Garrone CS 10 107

73001 CHAMBERY CEDEX

La fête de Saint Vincent 
au Viviers-du-Lac
Récemment, notre communauté a vu l’ordre des messes 
dominicales changer et, alors que jusque-là la messe 
du premier dimanche du mois était célébrée au Viviers-
du-Lac, nous sommes passés au quatrième dimanche. 
Cette modification nous a permis de célébrer dans la joie 
la fête du saint patron de notre église, saint Vincent, le 
22 janvier. Il y a bien des années que cela n’avait plus 
été possible !
C’est le père Émile Allard qui est venu célébrer. Avec lui, 
nous avons rappelé qui était saint Vincent. 
Ce diacre de Saragosse a été martyrisé 
en 304 car il proclamait l’Évangile. Il est 
représenté sur l’un des vitraux du chœur 
et sur l’ambon dans notre église. Dans 
son homélie, le père Allard a rappelé 
que ce troisième dimanche du temps 
ordinaire est le dimanche de la Parole de 
Dieu et a invité l’assistance à toujours 
plus s’approprier la Parole pour la vivre.
Pour que notre fête patronale soit 
vraiment une fête, un chaleureux verre de 
l’amitié à l’issue de la messe a réuni les 
fidèles. Saint Vincent n’est-il pas le patron 
des vignerons ?

Roselyne Kessler

Célébration du Carême avec les résidents  
de l’Ehpad des Grillons.

Les pèlerins 
derrière la 

bannière 
savoyarde.

Les vitraux de 
l’église du Viviers.

Gad Elmaleh sur  
un chemin de conversion ?

Une salle de cinéma remplie, c’est le pari réussi par le ciné-
club du Vieux moulin, avec la projection du dernier film de 
Gad Elmaleh Reste un peu.
On est immédiatement séduit par la démarche du célèbre 
humoriste qui dévoile sa part d’intériorité dans ce film 
qualifié par d’aucuns d’ofni, c’est-à-dire objet filmique non 
identifié. À la fois autobiographique et œuvre d’imagination, 
il nous fait découvrir une facette très étonnante de cet 
homme, dont les racines juives séfarades se lisent dans 

les liens très forts qui 
l’unissent à sa famille, 
pour le moins perturbée 
lorsqu’elle découvre que 
leur fils veut être baptisé. 
Entre rires et émotions, 
Gad Elmaleh trace un 
chemin personnel et c’est 
sa quête spirituelle, qui 
prend le visage de Marie, 
qui a conquis le nombreux 
public touché au cœur.

Brigitte C.
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Bol de riz au Vieux-moulin

Les cendres, un chemin  
vers le bonheur
Le début du Carême débute par le mercredi des cendres, une étape 
importante vers la résurrection du Christ. Et les fidèles ne s’y sont 
pas trompés. Ils étaient nombreux à la messe du 22 février, célébrée 
par le père Émile Allard en l’église de Drumettaz-Clarafond, pour se 
recueillir pour le début de ce chemin spirituel.

L ’un des points d’orgue de cette 
célébration fut l’imposition des 
cendres, les cendres de ce que 
nous avons brûlé en nous pour 

renaître vers la lumière de Jésus-Christ. 
Recevoir les cendres, c’est aussi affirmer 
que l’on est chrétien, que l’on croit en la 
résurrection.
Mais aimer Dieu, suivre son fils ne doit 
pas être fait avec des gestes tonitruants 
révélant un certain orgueil ou un voyeu-
risme excessif. C’est ce que dit l’évangile 
du jour « Ce que vous faites pour devenir 
des justes, évitez de l’accomplir devant 
les hommes pour vous faire remarquer. 
Sinon, il n’y a pas de récompense pour 
vous auprès de votre Père qui est aux 
cieux » et c’est également ce qu’ont ins-
crit les jeunes de l’aumônerie sur leur 
carnet de Carême. « Mais toi, quand tu 
pries, retire-toi dans ta pièce la plus re-
tirée, ferme la porte, et prie ton Père qui 

est présent dans le secret » Et Lélia, élève 
de seconde, écrit cette prière :

« Tout ce que tu fais,
Tout ce que tu dis

Fais-le dans le secret
Car ton Père, Notre Dieu

Qui voit dans le secret
Te le rendra. »

Car la cérémonie des cendres, premiers 
pas du Carême, s’inscrit dans une inti-
mité profonde, l’amour de Dieu le Père 
qui est unique pour tous et pour chacun.

Le père Allard nous explique que les 
quarante jours de carême qui viennent 
à nous sont des jours de bonheur : 
« Voici que s’ouvre aujourd’hui le temps 
du Carême, quarante jours ouvrables, 
puisque les dimanches ne sont pas 
comptés, quarante jours qui nous sont 

donnés pour dépoussiérer nos idées sur 
Dieu, pour nous rapprocher de Dieu et 
des autres, quarante jours pour revenir à 
Dieu de tout notre cœur nous a dit le pro-
phète Joël dans la première lecture, donc 
quarante jours d’ouverture pour un plus 
grand bonheur. » Car sans doute, il n’est 
pas de plus grande joie que de marcher 
à la rencontre du Seigneur ressuscité.

Pour conclure cette célébration, chacun 
était invité à un temps de partage au-
tour du pain et d’une pomme. Au-delà 
de ce moment, il y avait des rencontres, 
des discussions, sans doute même des 
amitiés naissantes. Le carême com-
mençait son chemin avec au bout la 
lumière de Pâques.

Pierre Pestourie

Une belle assemblée s’est 
retrouvée pour la messe 
du mercredi des Cendres à 
Notre-Dame. À l’issue de la 

célébration, les jeunes de l’aumônerie 
ont invité les paroissiens à partager un 
bol de riz au Vieux-moulin.
Comme chaque année un temps de jeûne 
et de prière est proposé chaque vendredi 
entre 12 h 15 et 13 h. Ce sera le 24 mars à 
saint Joseph, le 31 mars à Drumettaz-Cla-
rafond et le 7 avril à Notre-Dame. Chaque 
vendredi le chemin de croix est célébré 
à 17 h à l’église Notre-Dame.

Les Cendres : partage du « Pain Pomme »  
à Drumettaz.

Les jeunes avant le repas.

Un bol de riz intergénérationnel.
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Vacances en paroisse

C ’est désormais une tradition. 
À l’occasion des vacances, la 
paroisse propose une journée 
de retrouvailles pour tous les 

enfants et les jeunes entre 7 et 17 ans. 
Ainsi, le lundi 13 février, vingt-cinq en-
fants se sont retrouvés avec le père 
Vincent et leurs animateurs à la mai-
son saint Joseph munis d’un pique-nique 
pour une réflexion sur l’eau. Outre des 
temps de jeux, la matinée fut animée 
par Pierre Mazingue, membre de l’as-
sociation savoyarde Hydraulique Sans 

Frontière (HSF), fondée à Chambéry par 
d’anciens ingénieurs EDF qui ont partici-
pé à la construction des barrages dans 
les Alpes. Cette association a pour but 
de mettre la compétence hydraulique 
de ses membres au service des pays en 
voie de développement pour équiper les 
villages en eau potable, ce qui décharge 
les femmes qui sont pratiquement tou-
jours de corvée d’eau. Parallèlement 
l’association travaille aussi à l’assai-
nissement des villages pour éviter un 
grand nombre de maladies. Une prière 

à l’église autour de l’eau a conclu la ma-
tinée. L’après-midi fut consacrée à la vi-
site de la caserne des pompiers. L’intérêt 
fut tel que la visite prévue pour durer 
1 h 30 a en fait duré 2 h 30 grâce à la dis-
ponibilité et la gentillesse des pompiers 
assaillis de questions par les enfants.
Nous vous donnons rendez-vous pour 
la prochaine rencontre, le lundi 17 avril.

Valérie

Une belle et intéressante visite chez les pompiers.  
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Journée jeux et messe de Saint-Simond

L a neige étant rare, la sortie luge 
prévue au Revard a été rempla-
cée par une journée jeux et ba-
lade à la maison Saint-Joseph 

puis dans la forêt de Corsuet. Après s'être 
bien amusés, les jeunes de l'aumônerie 
se sont rendus à l'église Saint Simond, 
pour la messe qu'ils animent tous les 
4es samedis du mois.

Louis, qui se prépare au baptême et à 
la communion, a reçu l'onction des ca-
téchumènes.

Week-end neige à la Toussuire
Le 27 janvier dernier, les lycéens et 
étudiants de l'aumônerie étaient à la 
Toussuire pour un week-end sportif et 

spirituel. Pour bien commencer l'an-
née, ce temps fort a été tourné vers 
de la prière : office des laudes, angélus, 
confection de dizainiers prière du soir… 
Les jeunes ont également pu animer la 
messe du village.
Ces trois jours ont permis de renforcer 
les liens dans le groupe pour la belle 
année à venir.

Carnets de Carême
Plus de quatre cents carnets de Carême 
ont été confectionnés et vendus pour fi-
nancer les camps à Valloire et à Rome. 
Toute l'aumônerie remercie les géné-
reux paroissiens et espère que ce petit 
livret les aidera à cheminer durant le 
temps de Carême. Louis reçoit l’onction des catéchumènes.

Messe à l’église Saint-Simond.

Week-end neige à la Toussuire.

Balade dans la forêt de Corsuet.

Confection 
des carnets de 

Carême.
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Messe du dimanche de la santé

Tous réunis autour des plus fragiles
Placé sous la protection de Marie, ce dimanche est le plus proche de l'anniversaire de la première 
apparition de Lourdes (11 février 1858) à une jeune bergère, Bernadette Soubirou.

L es prêtres Vincent Coutin, Al-
varo Dos Santos, Émile Allard 
participent à la préparation de 
ce dimanche de la santé. Ils font 

des visites à l'hôpital, dans les maisons 
de retraite, à domicile. Ils célèbrent les 
messes, donnent la communion, le sa-
crement des malades…

Cette messe a pour but :
- de prier ensemble avec les paroissiens :

- �pour les personnes malades, handi-
capées, souvent âgées afin qu'on ne 
les oublie pas, malgré leur isolement.

- �pour les soignants afin qu'ils sachent 
que l'ensemble de la communauté pa-
roissiale les soutient et les encourage.

- �pour les visiteurs à domicile, en mai-
sons de retraite, dans les hôpitaux qui 
se dévouent pour être au plus près 
des besoins spirituels et moraux des 
malades. Ils sont respectueux des 
demandes : prières, communions, 
onction des malades…

- �de faire connaître les mouvements 
chrétiens de la santé pour que plus 
de bénévoles s'engagent à faire des 
visites aux personnes.

Participation de divers 
mouvements à la préparation 
de la messe de la santé :
�Les équipes liturgiques de plusieurs com-
munautés paroissiales participent, aident 
à choisir les chants et les prières, rédigent 
le déroulement de la messe, pour que cela 
corresponde à ce dimanche particulier.
Plusieurs équipes relatives à la santé 
n’ayant pas ou plus de dimanche particu-
lier pour les représenter, préparent et par-
ticipent à cette messe de la santé :

- Hospitalité de Lourdes
Elle propose de participer au pèlerinage 
en mai de chaque année avec le diocèse :

- aux malades, handicapés et per-
sonnes âgées
- aux personnes valides qui pourront 
accompagner les malades : les hospi-
taliers de Lourdes.

Des billets de souscription sont vendus 
après les messes pour aider des personnes 
en difficulté désirant participer.

- Saint Vincent de Paul
L'Équipe Saint Vincent de Paul met l’ac-

cent sur les services et les prières pour 
les malades.
Auparavant, un dimanche particulier leur 
était attribué où, au cours de la messe, ils 
parlaient de l’activité Saint Vincent de Paul. 
Une quête était effectuée. Ils vendaient 
aussi à la sortie de la messe des objets 
confectionnés par eux-mêmes pour aider 
les personnes dans le besoin. Maintenant, 
ils ne font plus de collecte mais rendent 
toujours des services aux plus démunis.

- Les Camiliens
Peu connus dans la région, malgré les vi-
sites qu'ils font auprès des malades dans 
les hôpitaux, en référence à saint Camille 
de Lélis, saint italien connu pour son dé-
vouement. Il est le fondateur des premiers 
hôpitaux en Italie. Les Camiliens œuvrent 
toujours auprès des malades.

- �L'aumônerie de l'hôpital d'Aix-les-
Bains

L'Équipe d'aumônerie est constituée 
d'une responsable et de plusieurs béné-
voles qui visitent à l'hôpital et dans les 
maisons de retraite dépendant de l'hôpi-
tal. Cette équipe apporte la communion, 
organise des célébrations, des messes et 
réalise des sépultures en collaboration 
avec les familles.
Elle est attentive aux demandes des ma-
lades et des résidents et à l'écoute du per-
sonnel soignant.

- �Le SEM (Service d'Évangile des 
Malades)

L’équipe SEM est constituée de bénévoles 
visitant à domicile et en maison de retraite 
ne dépendant pas de l'hôpital. Le SEM or-

ganise des célébrations, des messes, des 
visites. Lors de la messe de la santé, les 
visiteurs sont invités à se rassembler 
autour de l'autel. Les hosties consacrées 
sont déposées par le prêtre dans les cus-
todes, pour être portées aux malades et 
aux personnes âgées. Cette démarche a 
pour but d'associer à la communauté, les 
personnes en institution et à domicile qui 
ne peuvent se déplacer.

Ce dimanche de la Santé 
permet :
- �de préparer ensemble la messe avec 

différents mouvements chrétiens de 
la santé.

- �que des messes soient célébrées dans 
plusieurs communautés de la paroisse 
des 12 Apôtres avec une préparation 
commune.

- �d'échanger des dates, d’informer et de 
prévoir de nouvelles rencontres : pèle-
rinage à Lourdes, onction des malades 
(30 mars 2023), messe dans les mai-
sons de retraite ou célébrations sans 
prêtre, visites à domicile…

Tous ces échanges, ces rencontres, ces 
messes, montrent la richesse de notre 
Église et sa diversité. Dieu se fait proche 
par les contacts que chacun de nous 
avons les uns avec les autres pour venir 
en aide à ceux que nous visitons.

Danièle et François Maurier
Tel : 06 11 59 27 20

Messe de la santé.
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L e 5 février, à l'occasion des Di-
manches fraternels, après la 
messe dominicale de Notre-
Dame, un apéritif était préparé 

par l'Acf (Action catholique des femmes).
Quatre-vingt personnes ont partagé ce 
moment convivial, agréablement en-
soleillé.
Quarante-cinq personnes, avec quelques 
jeunes enfants, ont prolongé ce temps de 
rencontre par un excellent repas partagé.
Instant riche en échanges, pour mieux 
se connaître, découvrir les autres dans 
leur diversité.
Manger à la même table, en toute sim-
plicité, dans les rires et la joie, permet de 
tisser des liens fraternels et chaleureux 
pour former une Église accueillante.
Cette expérience se renouvelle chaque 
premier dimanche du mois. N'hésitez 
pas à venir profiter de ce beau moment.

Pour information : l'équipe Acf se ren-
contre le deuxième mardi de chaque 
mois à la Maison Saint-Jo.

Françoise Zorn

Rencontre et partage

…pour mieux se connaître.Le repas partagé...

Veillée de prière et de consolation

Une réponse à la souffrance
« Venez déposer devant le Seigneur une peine, une épreuve, un fardeau et accueillir la tendresse et la consolation de Dieu. »

Quelque cent dix personnes 
ont répondu à cette invita-
tion le jeudi 2 février, fête de 
la Présentation de Jésus au 

Temple qui rappelle que Syméon, qui 
attendait la Consolation d’Israël, vit la 
souffrance dans sa vie et dans son lien 
au peuple d’Israël.
Au cours de la démarche qui a été pro-
posée (20 h-21 h), avec la participation 
entre autres du groupe musical Icthus, 
chaque personne a pu déposer, au pied 
de la croix, la souffrance qu’elle porte 
et recevoir la Parole biblique qui l’a tou-
chée au cours de la veillée. Cette Parole 
est à méditer quotidiennement dans la 
prière, en fidélité à la grâce reçue, pour 
qu’elle puisse porter les fruits de paix et 
de joie intérieures.
La consolation, qui s’adresse au mal 
subi, est une grâce qui se déploie dans le 
temps… La consolation ne change rien à 
la situation (maladie, veuvage, violence, 
rejet, trahison…), mais elle transforme la 
manière de vivre la situation et change 
notre regard sur Dieu qui est un Dieu 

d’amour consolateur. On n’est plus seul… 
le Seigneur nous accompagne.
Les nombreux témoignages de per-
sonnes qui ont été touchées, parfois 
même bouleversées, indiquent combien 
cette démarche d’accueil de la tendresse 
et de la consolation du Seigneur répond 
à une attente, face aux souffrances qui 
jalonnent nos vies.
La Pastorale de la consolation existe 
dans les diocèses de Savoie depuis sep-
tembre 2021, à l’initiative de Mgr Ballot. 
Une équipe diocésaine, composée de 
prêtres, diacre et laïcs, est chargée de la 
mettre en place ; elle organise régulière-
ment des Pèlerinages de consolation à 
Notre-Dame de Myans : le prochain aura 
lieu le samedi 6 mai de 14 h 30 à 18 h. Elle 
travaille également à développer ce pè-
lerinage intérieur de consolation en pa-
roisse, comme cette première qui a eu 
lieu à Aix-les-Bains, ainsi qu’en aumô-
nerie et dans d’autres services.

Pour toute information : 04 79 33 98 91  

ou 07 81 95 96 82.

Geneviève Lejeune

Sur le chemin  
de la consolation.
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Temps de prière.

Partage autour de la vision commune.

Le jeudi 19 janvier, quelques quatre-vingts paroissiens ont répondu 
à l’invitation d’une assemblée pour accueillir une vision commune 
pour notre paroisse pour les années à venir.

Notre paroisse des 12 Apôtres, 
un lieu de l’incarnation de Dieu 
aujourd’hui
Comme les Apôtres, prendre le temps 
d’être formés par le Christ, avoir le souci 
des autres et oser témoigner la joie de 
croire.
Les échanges ont permis de faire re-
monter les désirs de notre communauté : 
l’importance de la formation, mais aussi 
le besoin d’une communication claire 
sur les propositions, que ces dernières 
prennent en compte les disponibilités 
des uns et des autres ; la joie d’être une 

communauté qui soit accueillante et ce 
besoin de toujours revenir à cette pos-
ture première, pour aussi faire rayon-
ner la foi en Christ qui nous anime ; 
l’importance de lier service du prochain 
et service de Dieu comme peuple que 
nous formons. 
Nous aurons à intégrer peu à peu dans 
notre chemin de foi personnel et commu-
nautaire cette vision pour qu’elle nous 
permette aussi d’inviter plus largement 
à rejoindre l’aventure avec le Christ.

E.A.

Prier ensemble pour l’unité des chrétiens

I l est de tradition de vivre un temps 
de prière avec la communauté lu-
thérienne d’Aix-les-Bains durant 
la semaine de prière pour l’unité 

des chrétiens. Cette année, elle a eu lieu 
au temple, permettant de redécouvrir ce 
lieu restauré. À partir du baptême qui 
nous unit, nous avons pu présenter au 
Seigneur notre désir de communion, de-
mander pardon pour ce qui, en nous et 
dans nos communautés, est source de 
division et implorer Dieu que la grâce de 
notre baptême commun soit plus fort que 
les tentations de guerre dans le monde.
Merci à la communauté protestante pour 
son accueil chaleureux et que nous gar-
dions au cœur le désir de l’unité !

V.C.

Une assemblée des chrétiens pour accueillir  
une vision commune pour notre paroisse

04 79 61 30 46 - www.aixlesbains-lamartine.fr

ÉCOLE : Pédagogie différenciée
Anglais dès la maternelle,
Nombreux projets sportifs  
et culturels
COLLÈGE : Groupe de besoins,
Classes sportives, Anglais renforcé,
Espagnol et Italien dès la 6e

Lamartine ◆ Gazouillis ◆ St Joseph

Donnez vie
à votre projet éditorial
avec Bayard Service

editions.bayard-service.com
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Vie de la paroisse

Le repas partagé au terme 
de la rencontre.

Évènement

Déconfinons nos cœurs !
Le chanteur chrétien Laurent Grzybowski viendra donner un témoignage en chansons  
en l’église Notre-Dame d’Aix-les-Bains, le samedi 29 avril 2023 à 20 h 30

B ien connu des assemblées paroissiales et des mou-
vements catholiques, cet auteur compositeur qui a 
écrit de nombreux chants pour la liturgie ne vient 
pas se produire en concert. Il vient témoigner de 

ce qui l'habite et partager sa foi en chansons, accompagné 
de sa guitare et d’un pianiste.
Dans cette rencontre chantante, sur le thème « Déconfinons 
nos cœurs », Laurent Grzybowski propose avant tout une ex-
périence : celle du bonheur de chanter et de prier ensemble, 
tous âges confondus ! Chanter pour ne pas se laisser abattre 
par les crises que nous traversons. Chanter pour vivre, pour 
rester debout, pour résister à toutes formes de sinistrose. 
Chanter pour la paix en Ukraine et partout dans le monde.
L'occasion d’une belle soirée (une heure quinze) en famille 
avec les grands-parents, les parents, les jeunes et les petits-
enfants. Un grand moment de joie et d’espérance !

Entrée libre - Libre participation aux frais - Vente de CD.
Il animera la messe à 18 heures.

L e doyenné d’Aix-les-
Bains est composé de 
cinq paroisses : la pa-
roisse des 12 Apôtres, 

celles de Saint-François de Sales 
à Grésy-sur-Aix, de Sainte-Jeanne 
de Chantal à Albens, de Sainte-
Marie en Chautagne et de Saint-
Bernard de Menthon en Bauges. 
Le père Vincent Coutin en est le 
curé doyen, c'est-à-dire coordona-
teur de la pastorale. Le 4 février, 
il réunissait les équipes d’anima-
tion pastorale des cinq paroisses 
au Vieux-Moulin. Pour mieux 
faire connaissance, chaque pa-
roisse était invitée à partager 
trois joies et un défi. Parmi les 

joies on a noté le nombre crois-
sant d’adultes qui demandent 
le baptême, la confirmation et 
l’eucharistie, la joie d’avoir des 
prêtres dans nos paroisses ainsi 
que des équipes d’animation. Le 
grand défi qui est apparu est le 
manque de communication entre 
les paroisses pour s’épauler les 
uns les autres. La matinée s’est 
poursuivie par la réflexion sur un 
texte d’Évangile et s’est terminée 
par un joyeux repas partagé qui 
est toujours un grand moment 
d’échanges et de convivialité.

Père Émile Allard

Réunion de doyenné

Joie de la rencontre et défi à relever
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sarl.carraz@sfr.fr

plantes, 
fleurs,

potager
20, route de Pugny 

73100 Aix-les-Bains
04 79 61 49 73

gaecdeboncelin@orange.fr

https://www.artisanduvegetal-aix-les-bains.fr/

CENTRE COMMERCIAL
PORTE DES BAUGES
73100 GRÉSY-SUR-AIX
04 79 34 80 20
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Liturgie / Carnet

Calendrier des offices
Sauf contre indications

Avril

2e de Pâques

15 18 h Saint-Joseph

16

9 h 15
10 h

10 h 45
18 h

Méry
Notre-Dame

Mouxy
Notre-Dame

3e de Pâques

22 18 h Saint-Simond

23

9 h 15
10 h

10 h 45
18 h

Viviers-du-Lac
Notre-Dame

Saint-Innocent
Notre-Dame

4e de Pâques
Bon Pasteur
Vocations 
sacerdotales

29 18 h Notre-Dame

30
9 h 15
10 h
18 h

Drumettaz
Notre-Dame
Notre-Dame

Mai

5e Pâques
6 18 h Saint-Joseph

7
10 h
18 h

Notre-Dame
Notre-Dame

6e Pâques

13
18 h
18 h

Saint-Joseph
Drumettaz

14
10 h

10 h 45
18 h

Notre-Dame
Saint-Simond
Notre-Dame

Ascension 18
10 h
10 h
18 h

Trévignin
Notre-Dame
Notre-Dame

7e Pâques

20 18 h Saint-Joseph

21

9 h 15
10 h

10 h 45
18 h

Méry
Notre-Dame

Mouxy
Notre-Dame

Pentecôte

27 18 h Saint-Simond

28

9 h 15
10 h

10 h 45
18 h

Viviers-du-Lac
Notre-Dame

Saint-Innocent
Notre-Dame

Baptêmes
Maël BRUNE

Mariage
Rémi WINCKLER  
& Victoire COUSIN

Sépultures
Jean-Claude MONIN,
Annie PAUL,
Augusta LAHOUSSINE,
Madeleine JULIEN,
Philippe BROUZE,
Odette HIBOUD,

Delphine BENOIT,
Anne-Marie PERUZZOTI,
Annie MADELAINE,
Jean DYEN,
Louis CLERC-RENAUD,
Juliette BONNET,
Monique CHIPIER,
Yolande DUMAS,
Léa DEUNAILLES,
Francis PALLATIN,
Jean-Louis REYNIER,
Bernard MARCHIER,
Jacqueline CANCALON,

Christian ALLAMEOU,
Angela LOMBARDO,
Marcelle BUSSOD,
Bernadette PICARD,
Suzanne DUBOUCHET,
Jacques FLEURY,
Guy DAUBIE,
Lucienne MILLIET,
Annunziata VISCUSI,
Jean-Claude FERRARI,
Louis BOLLARD,
Odette THABUIS,
Anne-Marie DOP,

Marc-François MIGUEL,
Julie RUBAUD,
Antoine BARROVECCHIO,
Franck BLANC,
Janine CASSAGNE,
Eugénie-Claudette GARIN,
Michel CAVALDE,
Rachelle LAMBERLIN,
Antonina REY,
Pierre GIOVINE,

Lucien BOLON,
Claude PACHE,
ilyane LUCIANO,
Pierre BURGUBURU,
Laurence VIRARD,
Marie-Thérèse PADAY,
Henri KACZMAREK,
Alain BERNARD,
Jeannine EXERTIER.

Nos joies, nos peines

Juin

Trinité

3 18 h Saint-Joseph

4
10 h
10 h
18 h

Notre-Dame
Drumettaz

Notre-Dame

St Sacrement

10
18 h
18 h

Saint-Joseph
Drumettaz

11
10 h

10 h 45
18 h

Notre-Dame
Saint-Simond
Notre-Dame

11e TO

17 18 h Saint-Joseph

18
9 h 15
10 h

Méry
Notre-Dame

Pugny
Notre-Dame

12e TO

24 18 h Saint-Simond

25

9 h 15
10 h

10 h 45
18 h

Viviers-du-Lac
Notre-Dame

Saint-Innocent
Notre-Dame
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AIX-LES-BAINS
30, imp. Lavoisier 

(entrée A41-Aix-Nord)
73100 Grésy-sur-Aix

04 79 34 86 63 www.garage-blanc-talon.com

PomPes Funèbres Publiques
Aix- les-Bains

MPF

32, av. F. Roosevelt 
73100 Aix-les-Bains
mpf.aix@pfcca.fr

Permanence
Téléphonique 

04 79 52 42 66
www.pfcca.fr

Parking gratuit réservé aux familles
à 500 m du Centre Hospitalier

Direction Grésy-sur-Aix - à Côté du Crédit Agricoles
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Où donc verra-t-on le Christ
sinon à travers des communautés 
rassemblées
pour célébrer sa mort et sa Résurrection
et la joie qui en jaillit pour le monde ?
Où donc entendra-t-on le Christ
sinon à travers des communautés
qui annoncent sa parole de libération
à travers des actes de pardon et de paix ?
Où donc brillera le visage du Christ
sinon à travers des communautés
vivant concrètement selon son Esprit
et pratiquant chaque jour son Évangile ?

Seigneur Jésus,
envoie-nous sur les chemins quotidiens !
Envoie-nous donner notre bienveillance,
accorder notre attention,
engager notre solidarité,
travailler pour la dignité,
prendre du temps pour la prière, 
et qu’ainsi
à travers notre existence menée selon 
l’Évangile,
apparaisse le visage du Christ
pour nos frères de ce temps !

Pâques 
Où est-il le Ressuscité ?

Méditation
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